
L'ORDRE SOCIAL.

n'enseigne que les notions premières des sciences
purement spéculatrices et dont la connaissance est
nécesraire polir développer l'intelligence humaine
et lui donner une idée des grands mystères de la na-
ture, tandis que l'on étudie spèrialeneiit et en dé-
tail les sciences pratiques et dont dsge doit être
journalière dans la vie civile et industrielle. Cepen-
dant s'il m'est permis d'ajouter un souhait, car plus
Vhonuniie piossèle îe liens, plus il voudrait ci avoir,
ce serait qu'on y cnnsacràt particulièrement une clas-
se à l'étude le la Chimie agZricole et à des connais-
>ances sur Ics arts et métiers. Je rie m'étendrai pas
ici sur les avantages que procure l'étude de ces
sciences, niais si je puis quelque jour trouver un mo-
ment de loii r, je voudrais ci faire sentir les bienfaits
dans un aiticle consacré à ce sujet.

Le 10 septembre île l'année dernière j'assistais à
la cérémonie de la héiédiction de la Maison de cet
Institut. A l'issue du service divin, la procession dé-
fi!a lentement entre deux rangs d'arbres et de pavil-
lons ; en tête la bannière ondulait legèrement sous
l'impulsion d'unti vent léger ; le chour en vêtement
blancs formait deux longues filés, un nombreux cler-
gé suivi de Mgr. Demers on habits pontificaux,
puis un grand concours dle pieuplc.

C'était le abl!eau qui se présentait alorn aux veux
di peintre. Mais il y avait là Plus qu'une cérémonie
ord!inaire. Dans ce moment tout un avenir était con-
centré dan une seule pensée et cette pensée etait
p!eino ud'e, 1 ranuce.

i .v-éqiue bnt :,asant aun nom île Dieu et du peuple
li lii oi Ientî't un' nomilreuse jeune>e, cette

p rn de !â ]Ptre, n!ait puiser à grands flôts,
i vie du uitoyen et iu cirutioni, une education so-

I:de 'n m"ri'Ž. L'A pôtre de cette religion d'amour
et rie Pror, qui, il n'y a rp encore longtemps,
illnjia dle ces prmiers rayons les nombres forêts
du ('aînadla. bénisant avant son départ (1) pour
irne niouve'le conquitle à l'Evangile, à la civilisn-
tLn, a patrie et ses concitoyens dans cet avinir que
l'é leur prépare. Voila quelle était alors
ma pensée. Ileuireux, di-asje, le peuple qui
soum it n i Sfn initelliLence à !a foi et qui bäàtit le

îrand édifice de I cducaitioni nîatioiale suîr la base so
l.de de la reitgiou. Heureuse la population au centre
de laquelle s'élève ces sanctuaires où les ceurs purs
et anieits de la jeuînesse vont puiser les principes
le la seience et de la vertu, ceite manne délicieuse
dG ln uie inteetuelle. lleureux encore ces pères
ut mères quiii voient dans un avenir non lointain, re-
loir'' sur la îti île leurs enfants l'aýtre brj!|rit de
l'éducation (ii Si loineips a re fusè ses rayons au

euplîe canadien. Aujourd'hui se réalisent mes
pré v i-ions et mes espürunces.

Mais à côté le ce premier monument s'en
élève un atitre qui doit perpétuer longtemps le
souvenir îles bieniaits dont notre digne Curé, aidé
de ses généreux concitoyens, va doter cette pa-
roisse. Depuis plusieurs années, son énergique
perséverance a travaillé pour fonder ici un couvent,
et cet édifice s'élève actuellement en face de celai
de l'Institut des Frères. C'est une superbe bâtisse
Cn pièces régulières faite avec solidité et sur un
très beau plan. L'ouvrage est sous la direction dc
Ar. Fr. Fournier Architecte. Mais ici surtout un
nouveau tribut d'éloge est du à la générosité des
habitants de cette paroisse qui ont fourni tous les

(1) Ngr. Demers partait pour l'Eirope, 't de là 'ei re-
tournait à la Colombic.

matériaux pour cet édifice ; et si je voulais comp-
ter les dons particuliers je citerais d'abord un beau
circuit de terrein donné par L. Fournier, Eer, maire
du Village, aini que le travail gratis de I architecte.
De semblables faits dignes de servir d'exemples dans
ce pays, d(montrent qu- les canadiens savent appré-
cier aujourd'hui les bienfaits de l'éducation.

Je me permettrai de rapporter ici un autre fait de
peu cl'importance aux yeux de quelques uns, niais
digne de remarque pour celui qui suit la marche des
impressions qu'à fait chez le peuple l'amour de I'édu-
cation.

Hier, je suis allé dans Une partie nouvelle et as-
sez pauvre le cette paroisse, chez une trentaine
d'habitants où il s'agissait de fixer une nouvelle éco-
le ; et partout j'y ai rencontré la plus grande unani-
lité, et l'expression de leur amour bien ardent pour

l'éducation et de leur désir de faire instruire leurs
enfants. Tel est le sentiment qui, depuis les hommes
les plus éclairés de la société pénètre de rang en
rang jusque dans la miasse de la population ; senti-
ment profond d'une bonne cause et qui défie tout lé-
gislateur quelqu'ennemi qu'il soit des progrès et des
libertés du peuple. et que n'étouff'era pas chez mes
concitoyens, .1. Lrifontaine. Il est bon d'ajouter
que dans cette paroisse la loi d'éducation eet en
pleine activité, et que les cotitations y sont payées,
avec aitant de lonetulité qu'on peut l'attendre.

Si [espace me le pernettait je parlerais des divers
e.xamens et entre autres de ceux des écoles des De-
moi-elles Séneh:liaile et des Dlles Caseault ; la pre-
mière tous le contrôle des commissaires et la secon-
de indépendante, ou les enfarts ont brillé à l'envie,
et on pleinement satasfait l'espérance publique. Si
mia plume quelques fois a tracé des vérités trop
dures, elle se plait à rapporter les progrès de l'édu-
cation et à tendre un témoignage public à des efforts
ausl généreux et aus2i pereévérnnts que ceux que
je viens de citer. Un Citoyen.

(TLe Canadien et le Journal de Québe' eont
priés de reproduire cet article.

IGNORANCE EN ANGLETERRE. - Dans
le Nord de l'Europe y compris l'Ecosse, la France
et la Be!2ique, un enfant sur 2¾ apprend les élé-
ments le la science ; en Angleterre, I seulement
sur 14. En Angleterre et dans le pays de Galle, il
Y a près de huit millions de iersonnes qui ne
savent ni lire ni écrire ; c'est presque le quart de la
popu!ation totale:

En Prue, dains la Saxe, la Bavière, la Bohème,
le Wdnrtemerg, dais le duché le Bade, le Hanovre,
le Danemark, les duchés de Hesse Darmstadt, de
liesse et Ca(sel, de Gotha, de Nassau, la Nor-
vége, la Suisse et dans tout l'empire d'Autriche, tous
les enfants vont à l'école et reçoivent une éducation
religieuse, morale et intellectuelle de la part d'ha-
biles instituteurs, (Dickens, HouseAold tords).

Par le Télégraphe.

Nouvelles d'Europe plus recentes.
Le steamer Europa, parti de Liverpool le 10 cou.

rant apporte les nouvelles suivantes:-
Les hostilités se contiennent entre les Danois et les

Duchés. Une lettre du 5, dit que les Danois ont été
battus après un combat sanglant.

-La ditTiciltó entre les Etats-Unis et le Portugal
a été réglée à l'anuable.


